
Le cour du bon prêtre éclata, et ses

sanglots remplirent la solitude.
-Frère,-reprit Jérôme cri l'embras-

sant,-songez áu. saints et aux martys i
songez au Fils de l'Homme qu'ils ont reje-
té et dont chacun foule aux pieds la nié-
moire et la Croix. Comme Israël vous
avez lutté contre Dieu. i

-Hélas ! mon père, j'ai souvent pense
que le Seigneur abandonnait le niondo.

-Aux temps de Noù, toute chair avait
corromp sa voie ; Dieu dit .or esprit
n'hibitera plus en L'homme. Il se repentit
de l'arir cré. Les eaux du ciel tirent
une terre nouvelle. Peut-être aujourdl'lui
s'est-il contenté de nous abandonner à no-
tre intelligence.

-Et combien peu trouveront grãce et
entreront dans l'arche ! Est-il encore cent
justes sur la terre ?. Et mon Arnolit sera
d(ne au nombre les maudits ! lui que j'a-
vais élevé pour une oeuvre de rédeniption
et te gloire. Rien rie vous est inconnu,
mon père ; daignez m'apprendre comment
s'est opéré le prodige, pourquoi 1ivraie
remplace le grain qIe j'ai Semé t

-Je ne suis, mon frère, qu'un homme
aveugle et flible ; le regard de Dieu seul a
sondé labinm de mes infirmités. Néan-
znoins lEsprit soußle où il veut, comme il
veut, et se plît quelquefois à révéler aux
petits les vérités qu'il dérobe aux yeu du
sage. La terre est devenue stérile et
froide; le mensonge flétrit l'lunnmnité -
l'avarice la dessèche ; les jours sont nc-
comaplis ; le monde réprouvé. Est-il je
v-us le demande, un peuple chrétien
dans ses institutions ? Avez-vous rencontré
une seule tribu croyante et forte ? Quel-
q ues voix solitaires gémissent au sommet
des montagnes. Il est d'éloquentes paro-
les et des dêvouenieIts subilmes, mais Por-
<ire social est profondérent pervers en En-
ropie et ça et là m dors les atres contrées.
Le principe , d'autorité, et par conséquent
de discipline, a été brisé. La souveraine-
té réside dans les masses inintelligentes et
privées d'ailleurs diui droit d'action légale.
Le vent du siècle emporte les couronnes, e
les nations tendent àse réunfr en ure seule,
iais par un mobile sans dignité auclne,
puisqu'il émane seulement du désir dut
bien-être et de lintért matériel. Les
chefs ont vieilli promptement et les trou-
peaux sont jeunes encore. Une vaste fa-
brique d'ouvriers immoraux et habile, ca-
pables au plus (les joies d'u corps, et ne
concevant pour l'àme que la préoccupation
<tes mesures et des calculs, n'est point un
but digne des regards de Dieu: Tel est pour-
tant l'avenir que le rationalisme prépare.

ois n-ez visité claque -point de l'occi-
<lent, et nulle part les esprits d'en haut ne
se sont montrés C communication avec
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l'homme. La tombe est stins mystère,
l'espace vile, le ciel mulet. Mais autour
de noirs, tout reste primitif et vierge.- Voi-
ci le désert comme aux jours d'Abraham.
Rien n'a changé depuis Jacob. Seuls les
Arabes ont gardé réunie la double puis-
sance de làme et du bras ; seuls ils ont
l'inspiration et ' fer, les souvenirs et Pen-
thousinsme. Ismaël remonte à la soutse<e
des temps bibliques, et ce n'est point en
vain que le. Seigneur a distiitgué, dès le
commencement, Isanac de soi frère. Les
Iommes de la solitude n'ont jamais. cru
sérieusement à Mahomet autrement que
comme poëtes et guerriers. Chrétiens nu
fond du cœur par tradition, ils restent déis-
tesjusqu'à lheure où le ciel ressuscitera
le double prestige dc la force et de lintel-
ligence, ion par le chiirre, mais par ra
tation et les miracles. Alors un peuple
noveal >surgira, et sa puissance sirewf
comme lincendie sur un champ de blé
rir. Les hommes, je te le dis, ne sont
point dignes de commander aux hommes
sans une intervention divine. Voilà pour-
quoi Jéiova parlait face à face avec le
législateur Moïse, pourquoi l'antique Ét gyp-
te se disait avoir été gouvernée par des
dlieux, pourquoi Roue adarait la Victoire,
pourquoi les Francs parlaient de droit di-
vin. Si le monarque est un homme, la
révolte éclatera tôt oi tard, et la chute se-
ra prompte, témoin Naducléon. Or, les
révolutions ie retournaent point en arrière,
et les principes des v'êtres n'admettent que
des éléments htiruiains, Reste Isnaël qui
n'a point de elic Ct nre connaîit d'autre pa-
trie que la gloire. Sous les kalifes, les
Arabes ont surpassé toutes les nations en
conquétes, en splendeurs i si vous ajou-
tez l'inspiration chrétienne, ils s'élèveraient
au-dessus des Romains, ce qpe n'ont ja-
niais fait les peuples d'Occident. Comme
Sail, Arnold avait été choisi muais il. n'a
point résisté à l'épreuve ; l'or fondu dans
la fournaise n'a donné qrr'un plotmib vil.

Il y cut entre les deux vieillards un ins-
tant de silence douleureux et solennel.
Jêréane ajouta, après avoir interrogé l'ho-
rzon

-Éveille tes guides et fais enlever ta
tente, car Plaurore est proche et le khram-
sin va déployer ses ailes-

Le prètre français courut aux quatre
guerriers, et, s'adressant au noir :

--Assi,-dit-il,-.Pheure est venue <le
continuer la route.

Les Bédouins se levèrent et obéirent
.sans répondre. Quand les préparatifs fi-
rent terminés, ils aperçurent Ptinger et
se regardèrent interdits.

(La fn at prochain Numéro.)

Annonces nouveHes de ce Jour.
Mfnison et. Caves a lrour.-V. Cownn.
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NOUVELLES D'EUROPE.
Comme nos journaux apportés par PII

hernia sont commeà 'ordinaire, restés en
arrière nouirs avons traduit les nonrelles
qui suivent dui Quibec .lfercury et du
i[orrnng Chronicle.

Irlande.-4 juillet. Un mandat d'al-
restation a é16 lancé, en vertu du stidtut de
trahison et de félonie, contre M. Martin
propriétaire du Felon. Ce mandat n'a
pu étre exécuté par suite de la dip
de Martin qui s'estsauvé pour éviter d'ètre
arrêté.

Les funérailles de Thomas Steel ont cA
lieu le 3 à Dublin Son corps a été dépoeé
auprès de celui d'OConnell auquel Mi
Steele était si vivement attaché.

France.-Il parait que le général Ca:
vaignac est en faveur le la paix à Pint-
rieur et à l'extérieur. Le désir générial parait
étre que Cavaignac soit formellement non -
mé président de la république pour 12u15
mois, ou aur moins, jusqu'à l'adoption de la
constitution. Quelques journaux annoncent
que M. Dupin va proposer cans délai celte
mesure à'assemblée nationale.

-Le Ioniteur a publié le décret sai-
vant de l'xécutif:-lo. les ateliers niatio-
naux du département de la Seine sont dii-
sous ; 2o. des secours continueront d'être
accordés aux ouvriers sans emploi, par le
ministère des maires des divers arrondis-
sements: So, la même mesure sera appli-
quée successivement . tous les ateliers na-
tionaux de la, république..

-Le ilafonitrr dit :-Les insinuations
faites à. la tribune d'e Passemblé nationale
contre un état voisin ayant justement afec-
té lambassadeur Anglais, son excellence
a jugé convenable de faire une protestatiOnf
énergique, dans une note adressée au ni-
nistre des afiaires étrangères, enI date du
27 juin, contre toute application possiblc
<le ces paroles au gouvernement et au peu-
ulle anglais dont le caractère de probité et

de bonne foi éloignent toute idéc d'une sein-
blable tentative. Le ministre les afrirese

étrangères, appréciant la noble susceptibi
lité de Lord Normanby lui a envoyé la ré-
ponse suivante :

« Le ministre tes affatires étrangères à

l'Ambassadeur d'Angleterre.
Mylord, mon opinion et celle. le mon

goivernclent est que le gouvernement de


